
Méditation pour le 14 juin 2020 – Dimanche de la Trinité 
 
A nos paroissiennes et paroissiens, 
Pendant le temps du confinement, les ministres ont rédigé et envoyé une méditation 
hebdomadaire à la place de la prédication du dimanche. Des liens ont été tissés et gardés : le 
Conseil paroissial et les ministres souhaitent les maintenir pendant encore un temps. Les 
cultes sont de nouveaux célébrés, avec les mesures de prudence en vigueur. Beaucoup 
d’entre vous ne peuvent pas se rendre au temple pour rejoindre la communauté paroissiale : 
les méditations qui vous seront désormais envoyées sont pour vous ! Elles seront plus 
courtes, plus simples, mais toujours hebdomadaires. Nous espérons ainsi garder le lien de la 
prière et de la Parole partagée. 
Et encore un sincère merci à vous qui imprimez ces pages semaine après semaine pour les 
apporter chez les personnes qui n’y aurait autrement pas accès.   
      L’équipe des ministres du Val-de-Ruz 
 
Texte biblique : Je vous propose de lire l’épitre aux éphésiens chapitre 4, verset 1 à 6 
 
Je vous encourage donc, moi, le prisonnier dans le Seigneur, à vous comporter d'une 
manière digne de l'appel que vous avez reçu, en toute humilité et douceur, avec patience. 
Accordez votre vie à l’appel que vous avez reçu ; en toute humilité et douceur, avec 
patience, supportez-vous les uns les autres dans l’amour ; appliquez-vous à garder l’unité de 
l’esprit par le lien de la paix.  
Il y a un seul corps et un seul Esprit, de même que votre vocation vous a appelés à une seule 
espérance ; un seul Seigneur, une seule foi, un seul baptême ; un seul Dieu et Père de tous, 
qui règne sur tous, agit par tous, et demeure en tous. 
 
Contrairement à une première impression, Paul ne fait pas le portrait d’une communauté 
unie, il encourage des personnes (les éphésiens et nous) à suivre un chemin qui mène vers 
l’unité. Paul demande à chacun de se sentir en accord avec la vocation qui est la sienne, 
c’est-à-dire avec l’appel que Dieu lui adresse. Ce n’est pas en premier la communauté qui se 
joue, mais le bien-être, l’épanouissement de chacun dans la dimension spirituelle qui l’anime 
et lie les croyants entre eux. Vivre la communauté avec nos différences, nos attentes 
particulières, avec nos envies et nos indifférences, c’est un second défi. Paul nous exhorte à 
trouver de quoi dépasser nos différences, il ne donne pas de recette toute faite mais une 
base pour vivre l’unité de l’Esprit. A chacun de suivre son chemin particulier tout en vivant 
au quotidien la réalité de ne pas être seul, cela nécessite que l’appel individuel que Dieu 
adresse soit entendu et vécu.  
Avec le temps que nous traversons, nous avons été obligés de nous couper les uns des 
autres, nous avons expérimenté une façon de vivre, un lien d’unité et de paix qui ne 
ressemble pas à ce que nous vivions et imaginions.  
Paul parle d’effort à consentir pour vivre l’unité, cela ne va pas de soi. Il pose la base d’un 
chemin d’unité en affirmant qu’il y a un seul corps, un seul esprit, une seule espérance, un 
seul Seigneur, une seule foi, un seul baptême, un seul Dieu et Père, qui règne sur tous, agit 
par tous et demeure en tous. Voilà une promesse pour chacune et chacun : Dieu agit en nous 
et aussi par nous. C’est dans cette réalité que se trouve la possibilité de vivre l’unité et la 
diversité de la foi. 
      Esther Berger 



 
Dietrich Bonhoeffer a écrit le texte qui suit pour le nouvel an 1945, il était emprisonné par 
les SS. 
 
Silencieusement des puissances fidèles et bonnes m’entourent,  
Miracle de sécurité et de consolation, 
Tel je veux vivre avec vous ces jours de grâce  
Et faire à vos côtés le chemin vers l’an nouveau. 
 
Les choses vieilles n’ont pas fini de tourmenter nos cœurs, 
Et le fardeau des jours mauvais pèse encore ; 
Ah ! Seigneur donne à nos âmes épouvantées 
Le salut pour lequel tu nous as préparés. 
 
Et s’il te plait de nous tendre l’âpre calice 
De la douleur rempli jusqu’à plein bord, 
Nous voulons l’accepter avec reconnaissance  
Et sans trembler, de ta main douce et chère. 
 
S’il te plait de nous donner une fois encore la joie  
De retrouver ce monde et l’éclat du soleil, 
Nous nous rappellerons alors les jours passés, 
Et notre vie t’appartiendra désormais sans réserve. 
 
Que brillent douce et tièdes aujourd’hui les bougies  
Que tu as apportées dans notre obscurité, 
Et donne-nous s’il est possible de revoir ensemble : 
Nous le savons, Ta lumière brille dans la nuit.  
 
Et si tout est profond silence autour de nous,  
Fais-nous entendre pleinement la voix 
Du monde invisible qui nous entoure,  
L’hymne glorieux que font monter vers toi tes enfants. 
 
Miraculeusement des puissances fidèles et bonnes nous couvrent, 
Confiants, nous attendons ce qui peut survenir, 
Soir et matin Dieu nous assure de sa présence  
Quoi qu’il arrive pour chaque jour nouveau. 
 
 
A noter : 
 
Pendant les mois d’été, TOUS les cultes auront lieu au temple de Dombresson, le dimanche 
à 10h. Le temple a été aménagé pour répondre aux consignes de prudence sanitaire. 
 
 
 


